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TERRIBLES CATASTROPHES, PRODIGES
D'ENERGIE ET DE CALME TENACITE

L'histoil*,' a conservé le souvenir de quelque6-

sur la m er unes de ces grandes cata strePhes - -celles (lui, auU n royaum e conquis EÇON DIÊNFIRGIE XIIe et au Mlle &ýkýcle, aboutirent à la formation

LIUISTOILIaE DU pEUIPLB ]ROLLANDAIS, L du Zuyderzée ; celle du 18 novembre 1421, qui

amena la destruction de 72 villages et la mocrt de

100,000 habitante. Qu'on imagine l'effmi et les

jjn Peuple qui crée Juimême le pays qu'il ha- terribles inondations. Les profondee déobiquetu- ravages produits par de Ri épouvantables désas-
Zélande, et la dislocation des

-sol avec égale intrépidité res 'de la cÔte, en tres 1 Où fuir ?... De tous cAtés, lamort appa-
bti-B, en défend le , une et Iesonvoitise.ý; îles situées au nord du Zuyderzée, qui formaient

--contre les attaques des éléments 
raît inévitable, et l'impuissance de l'hoinme, en

tte lutte continuelle aul un ensemble compact, témoignent assez

h«mmes, et dans Ce 
pr6sence du déchaînement de forces aussi terri-

âýcquIért: des ni permettent de se de la fureur de la mer en cm parages. A -ces

qualités qui 1 sajoute la violence des vent" : fréquem- bles, aussi disproportionnées avec les moyens de

:Faire une belle place à cÔtlé de nations bealwoup assaute
aînés sur ces rivages, Ils dispersent au

V1148 favuMs6es par la nature et pourvues par elle ment déch es amassent en dunes mou-
'es 110iniweuses et Variées, tel est jex- loin sables et 1

dû TeSSOUI'4- i, sur certains Poins, atteignent une

oml£,e que ncilis offre l'histoire du peuple hollan- vantes QI, 6 kilomètres de largeur.

dais. Aucun autre n'est plus instrnctIý et ne hauteur de 60 mýýtrffl sur

t les éléments conjurée

I 
- . .

ldcýu-ne une plu" -nie leçon d'énergie. 11 Sans attaquer de frün
Proýuv e contre lu], le Hollandais,, 9,vec Ba vaillante et infa-

e n'effet'que, lorsque au lieu de se laisser

,'ubâtre par les diff Icultés, on a le courage de se tigable obstination, a su iffl dompter. Mais, pour

ý'ýrÙI4Ir centre ellffl ou arrivé à changer les pires y arriver, que de travaux, de peines et de dé-
bstaeles en instruMients de S pays ne produit que peu de bois et

grajideur et de pros- 011

V4ýrit,6. 
e pierres ; c1etsit du NSu, de la Norvège

n'a par, a

Curieux, frappant, unique en son genre est le surtout, quqi doit tirer à grands frais les énormes

-cas d'illa 'pays où le même est le produit du Poutres des ffltaeaee-S. et , - 1,

ý'tmvai1 -oglnl,%tre et de la constante vigilance de jetés dans J'a j»er, formeront sur les points les
6s au iiel er 3wMMwz3wwý£

et cfflt Celui de la Hollande. D'n- plus menac r exemple, des digues
eog haibitaws,, 

d pa

a.rraidhé à la, mer, défendu depuis contre sels $,Bfvallçaiit dans les flots our une profondeur

de ý 10 kilomètres LA MER DE HARLEM &-U XVIIe SIOCLE Tableau

ýauts coutinuelis et reconquis -sur l'étranger qui et une profondeur de 60

axâit, en-Vaâl, lesol hellandais est deux foie'la 
de Vau Goyez Hollandaise). - L<mg de 24

mètres. kilomètres, ce lac, si vasta qu'on lui ayait donné
Contre le ýejjt salin qui ronge la vlàgétation et le nom de mer, eet defflérhé dEfpu

ropriété de ceux qui l'occupent La devise mo- 
14; 1MO. La place

ur son paeage,-Ia lutte n'a pas été en est occupée par u 'Pold43r" vaste laine verdoyan-
dévas 

te de 2UM hýc>tares, cultiv6e t mte en exploita-
te ýde ee peuplé Je m4utdendrai 11, eqPpose te wut e n e

realité ctez lut les qual.1tés les plus rares, et, m ins dinicile. Avec une patience merveilleuse, t1on.

1&, jamifier, il a parfois poufflfe le courage fquer soigneuseinýei;t, lin à un, les
il a fallu rep

IuIFquýe lhérjýîsme. Une exiMe si rude, si dis brins d'une 'herbe grêle, propre à cet usage, afin résistance ùont il dispÇise, ne laisse aucune place

11wéci a. avéloppé en effet chez lui une énergie retiennent peu à peu à l'espoir, Remarque, curieuse et bien elgn5fi,=-

que -ses racines traCantes

eiiýý re eit cela" no-us montre Comment une entre elles et fixeni ainsi les, ïsa-bles de la dune. tive du caractère hollandais : on chercherait ell,

r le mLlieu. D'autre 
valn dans Ics chroniqùm du temps les détails pg-,, 7,,

Peut."éfre faennée-, va Derrière ce iraghe abri, des claymnages de jonc%

en miéme temps que les deficultésavec les- 
th6tiques que comporte le récit de pareilles sc&

les Il était litix Prises at.1-mulaîen-t.chez 1'tudi- 
nes. Au lien des émoirvantes demriptibne qivou

.]'Initiative perisanuae. lè Tanne; n4.ale imeiltait 
s'&tteiidratt.à y trouveir,.on, n'y rencontm qu .e.là

a que> seul, LI eerait. llicà'DabW: de t-MomPher 
simple constatation des fait s et de l'étendue des'

forc'es de la lin t'àre, ýýfsées çontre l'ai. C'est 
dégâts, Le Hollandais a mieux D, faJre que de

ft l'esprit d'aseoci, ation tlnil a pià a0complIr 
en de vaines dolftaçffl. A -peine a-t-il

grande 1 ýs cbooes qu'g a:faIÉesý non. .seulement 
-ééh&pM au danger qull se 'hâte de pourvoir aux

Ssnrer son existenicé, ýa«ikk r marquer au 
nécessités lés plus urgentes- .Comme dee fourraisi

er ra il g . Ra pIft6ee ffijÉs ýojjte» les reýtlictis 
dont la demeure a été bouleiversée de 'fond en'

-VReýivit,ê humaine. 
ooinble et qui se remettent auseltât à, leur travail,

aýpÉ,, un v<) 
ce vaillaut petit peuple, avec eun indomptable tel-,

Yiiige- en '90ala, 'Plus

'aucun autre ±ë naris a'ttîtet., n n0uý iimage 
sa tâche accoutumée et, &YOC une

eux %Peý0t"IQs et de làétmptives, 
prevoyance pLus intellIgente enSre, Il s'efforce dé

SI YlDi$tnqn'Ll Solt de Jw Frante, ce, Pays arer pour l'avenir au retour kie semblables catas-

pr4eente unie nature, desý çondîtions de vie. 
tropbee ]?,as plus que sa littérature, mo-R art n'e#-

Me6retitee',de cüllee de@ Français, et, cequi 
a consaoré le eoùý,enti7. Nçu*; -ne

ýoli't Intiýtessant, une liletoIre glorieuse, -un 
peijituire Tý-pré9et*ant une de em IDcadz

mùlèll ý .r-mupeTE stu r)E UOLLANDID

ýorIKInI&l qw sont le produit mêwe Oe ce (OCC)IO tiong, POUrtalfit el fréqtxéntes At el terribles, et

Tàbý[eau ahw,ýaft t0e'o n'est A peine 81 YWusý pouvong signaler une eau-
ýÉV11jB 'gýècJe.) - La mer furipupu enV
une xmtxýée, 1 fflrulý+aut VIDAM ',Êýt 'V1lla94ýe. enrwrtunt

1 gayait de lut Doser, tela, me forte aeez jusigniflatte dc,,.Pie>terNolpe, qui nouË
Du

t.àlt 

aeâ'Wteiý 

aux 

trûvaùx

vTý"NTs DECHAMES. de la, fflolll&ndc- ce #4 a réjýaratim'ontrepris

0ONT" les: ÈL»- te -empila" à la'suf 1 te de la ruvture alune dikue, du Diemer,

devenu sujourdhul l'un, des '9 poldera " les plus
gee 

61ýineuýx 

fuïýmenÎ 

'Une 

la

dêgséckM:4># de brandit j-11ande, ýpuisquà le soi qia'ýl

ýWi* «aÇýIron du ' territoire le, laý protett0n'.ýnc«re bien préýIre Pour la «rol-,,ýsance own .pe se, trouxre è là i)lédo _a.*eeïý dû niveau

de XlUelQUOO, arbustes la mer.du niveaude,18, mer 11,Y a Plus, rIs. Plus, loin, dei>,

joe p«r là mer est, en outre, fmi":,Omnes trapu& ào-ut 'les tiges allongées raimpent, et

0tûtýs,, »Ile Daz Aosl trols fýou1V"ý mur le SOI, lde maigres bu,$esons dc,_-peûplfiým blanS 'PAT-UR»ES EN PLBIXE MER 1Vý1ffl ýQu1

qui, ëqeCoués par les 1«0Lfal(ý8, CIwwhýa1t il Re rra Mý_.

ponner au 9&bleinëOnàiýstant Ott t0eIL'nt

Veinent leu" I)rfluobe 8ý dans, des a't1'rtueisý d,' lutte urieux, sont dm, termin8 cou-

ou de ýde6eýP61r., Chtttun de ces arbrisiýeallx, -.là êýÛtUjéý L Pl

MeurtrIs,, déçMrollum, rac,011te ea, lamen- quIS sUr lýeaU PoUr jýtre IjjTýýS à et 10ý

Pl &y,é&, aes -týgé% mttiiitýena-ut par des dignei§, Danle bea»tolýp-
table ËWojr.?ý et la torslon ý ]des de partICA jâeýI Holla

a Mdë, 110 'Occupent leWpIalli

trivels. 'tj,ýnf -Ze -eaüt mVýerw la rudesse

ý-qu'à« ont blbà.% %,et là, ung qujý origlilaiTernent 'couvertes de mtréý>-,

e obft=ièré taeë, rame., 4tjé ýpeu il peu dewAchêm, Veau (lui y

que ýQeI1ï, app&ïýd't, lm deo mi),R41M

ýdans l'a dTMeý avS, une,ý 
'eét ÉÙ ê_'r

vent, ou des V=Pes à vapeur. »Urd'LUl

pour la Cuiturë, ýoÎÎ crà44t-Uý des POM- verMeaaM$ de&ý

jautjl' SanS Cesse ba"w -où, pzi r lmi grande eanaule

Ye &uzque> lis 4boutiomnt; elle eléroule 3noq»14 là,

clir eegre 'en p7-wee ('111 en 'cultures"de, tfflie7,, '

Çds ýQefk« les précautions, tue s0rteý offl terrains prO41116ent d1»,ýoudantëff

l'e liait Aillëlati, le Ylpetýedltïk p*T là fê)ýà#éie ou" tran ütlle de ces, pQ4dlëýffý IleëM

'4'ÙU vert -nt où pan On stimté

P e*$lôü türlal 'Pr4rieg,
r

ige, 
%ft liu de Volo4t*'ý>Ùur &40>

-,14ý bit tout ce ýq11 il faut encore aui.>urae

oý les foýu' ïýue 1 il et le
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